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INTRODUCTION

Nul ne peut nier l’importance de plus en plus accrue du Partenariat en tant qu’approche stratégique en matière de développement durable. Au Maroc, ce concept ne date pourtant pas d’hier. Au contraire, il paraît bien enraciné dans notre société à travers l’histoire, comme l’une de ses dimensions éthiques qui régissent nos comportements quotidiens. Et la « Twiza » pour ne citer que cette pratique, en reste l’une des illustrations les plus parfaites. C’est ce qui justifie le thème choisi pour cette journée « Pour une approche participative  et intégrée au service du développement de la région ». 

Il est donc naturel de faire participer aux travaux de cette journée toutes les compétences susceptibles d’être impliquées dans le développement local et ce, pour mettre à profit leurs expériences en vue de dégager les axes majeurs du programme devant asseoir l’action future de l’Association. 

Il convient de noter également que la conception de cette journée d’étude sous forme d’ateliers n’est pas une fin en soi, mais l’occasion pour favoriser la concertation autour de différents thèmes, inspirés d’une analyse préalable de la monographie de la région.

Cette journée ne constitue pourtant que le début d’un travail qui nécessitera patience et longue haleine, qui reste toutefois tributaire d’un partenariat efficace entre tous les intervenants : Autorités, Collectivités locales, Corps élus et Acteurs de la Société civile. L’effort de tout un chacun doit permettre la traduction du programme de travail de l’association en projets concrets visant un développement intégré et durable de la région des Rhamna, qui aspire à devenir et l’histoire le prouvera, un vecteur incontournable dans le Développement du Maroc tout entier.

OBJECTIFS DE LA JOURNEE  

1. Faire connaître l’association auprès des différents acteurs du développement régional et du grand public, en vue de lancer les bases d’une communication soutenue et continue;

2. Recueillir des informations sur la région dans le but d’enrichir la base de données de l’association ;

3. Exploiter les données collectées pour définir les axes majeurs du programme de travail de l’Association;

4. Identifier les différents acteurs en vue de la conclusion de partenariats fructueux.

METHODOLOGIE

1. Organisation de la journée sous forme d’ateliers selon les thèmes délimités en fonction des données de la monographie de la région ;

2. Répartition des participants sur les trois ateliers en fonction de leurs expériences et de l’intérêt qu’ils manifestent pour les thèmes traités. Des animateurs spécialisés veilleront sur l’orientation des travaux vers les objectifs arrêtés ;

3. Adoption de l’approche participative en vue d’amener les différents participants à contribuer chacun dans son rayon à  :

a. L’analyse de la situation actuelle de la région eu égard aux thèmes des ateliers (Menaces et Opportunités) ;

b. La présentation d’exposés suivis de débats sur certaines expériences réussies;

c. La définition de stratégies de travail susceptibles de promouvoir la région ;

Un questionnaire distribué aux participants permettra d’évaluer le déroulement des travaux des ateliers.

LES INTERVENTIONS PAR  ATELIER 

1ER ATELIER : 

LE DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE ET LA PROMOTION DU TRAVAIL

· « Potentialités économiques et Opportunités d’investissement dans la région », M. Jean Luc RRIZO de l’agence Clé d’Etudes ;

· « La promotion de l’agriculture », M. CHRAIA  de l’Institut Agronomique Hassan II ;

· « Le Micro-Crédit, outil de Promotion des activités économiques féminines », M. BIDOUJ : Secrétaire Général de la Fondation Banque Populaire pour la Création d’ Entreprises et le Micro– crédit ;

· « La Coopérative, un cadre Institutionnel de choix pour la Promotion des activités économiques féminines », M.AIT HADDOUT, Directeur de l’Office de Développement de la Coopération ;

· « Insertion des jeunes diplômés dans le tissu économique », M.AMINE,  Chargé de Mission auprès du Premier Ministre ; et M. BOUGRIANE, Président de la Confédération Marocaine de la Jeune Entreprise.

2EME ATELIER :

 LA COUVERTURE MEDICALE, 

LA PROMOTION DE LA FEMME ET DE L’ENFANT  

· « La Démographie de la région », Délégation du Ministère de la Santé Publique ;  

· « La Couverture Médicale », Dr. Rachid BEKKALI, Délégué du Ministère de la Santé Publique, Wilaya de Tetouan ;  

· « La Prévention Sanitaire », M. BOUTBOUCH, coordinateur de la fondation des handicapés et de l ‘enfance précaire, Région Sousse –Massa-Daraa. 

3EME ATELIER :         

EDUCATION, CULTURE ET SPORT

· « L’Analphabétisme dans la région » Mme Zakia LAMRINI, Présidente de l’Association Annakhil ;

· « La Problématique de la scolarisation en milieu rural », Mme Touhamia OUAZZANI, Directrice de la Coopération au Ministère de l’Education Nationale ; Mme Habiba BOUAZZAOUI,  Directrice de l’Education Informelle  au Ministère de l’Education Nationale ;

· « La Scolarisation comme moyen pour influer sur le Cercle Vertueux du Développement Rural », Mme Nawal MOUTAOUAKIL, Directrice de la Fondation BMCE.

· « L’Infrastructure Sportive », M. Akka SAMSAM, Directeur Technique National d’Athlétisme.

· « Ben Guérir : pépinière pour l’Athlétisme National » M. ESSABAR, Directeur du journal AL MOUNTAKHAB.

LES PARTICIPANTS

· Les Conseils communaux de la région ;

· Les services administratifs concernés par les thèmes des ateliers, représentés par leurs cadres provinciaux ou régionaux ;

· Des Organisations non Gouvernementales locales, régionales et nationales, ayant une expérience en matière de développement local ;

· Certaines Personnalités de Référence ;

· Les Cadres de l’Association Anfasse.

SYNTHESE SUR LES TRAVAUX DES ATELIERS

ATELIER N° 1 :

DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE ET PROMOTION DU TRAVAIL  

Réuni sous la présidence de Monsieur Miloud Stoti, le premier atelier qui a connu la participation de 100 personnes, a eu à débattre les points suivants :

1 – la mise en exergue des forces et faiblesses naturelles et socio-économiques ;

2 – La vulgarisation de certaines techniques agricoles adaptées à la région ;

3 – L’Identification des cadres juridiques les plus appropriés pour l’intégration de        la population avec ses composantes : féminine et masculine, dans     l’économique de la région. 

4 – Le recensement d’un ensemble d’idées et de projets réalisables dans les domaines :

· des semences et des cultures fourragères, 

· du figuier de barbarie pouvant être exploitée pour la production de sucre, de confiture et d’aliments pour le bétail

· de l’investissement dans le domaine de l’externalisation ( O.C.P avec les petites entreprises de la région);  

5 – La conception de  nouvelles formules de Micro-Crédit pour le financement de petits projets dans les régions les plus reculées de la région, chose pour laquelle il a été vivement recommandé à la Fondation Banque Populaire pour le Micro-Crédit de dynamiser son projet de guichet mobile; 

6 – L’Identification de Partenariats entre d’une part les établissements publics et semi-publics et d’autre part les acteurs économiques de la région.

Aussi, pour fignoler ces recommandations et les traduire en réalisations palpables, a-t-il été décidé la constitution d’une commission qui veillera à la préparation d’une convention de partenariat avec l’association Anfasse, pour un développement intégré de la région des Rhamna. La commission comprend à titre indicatif, les acteurs suivants :

· La Chambre de Commerce, de l’Industrie et des Services ;

· La Chambre d’Artisanat ;

· La F édération des Associations de Ben Guérir ;

· Le Ministère de l’Agriculture ;

· Le Ministère de la Santé ;

· Le Ministère de l’Education Nationale ;

· Le Ministère de l’Intérieur ;

· Le Ministère de l’Equipement ;

· Le Ministère de l’Artisanat ;

-    Les corps élus ;

· Les Jeunes Entrepreneurs ;

· L’Université Cadi Iyad ;

· L’OCP ;

· L’ONEP ;

· L’ONE ;

· La CNCA ;

· La Banque Populaire ;

· L’ONCF ;

· L’ODECO ;

· ONG nationales et Internationales ;

· L’Association Anfasse.

RECOMMANDATIONS 

Proposées  par Mr Ahmed AIT HADOUT  de l’ODECO (Office de Développement de la Coopération) 

1 – Renforcement des structures coopératives agricoles existantes, en élargissant leurs domaines d’activité et en ouvrant la porte à un plus grand nombre d’adhérents surtout parmi la population des jeunes et des femmes éligibles et, création de sections en cas de besoin ;

2 -  Recensement et typologie des Associations en activité dans la région ( y compris celles des parents d’élèves) et conception d’un programme de formation au profit de leurs membres ;

3 – Fournir Appui et Assistance à la coopérative de la lecture, de l’éducation et de la formation, en cours de constitution à El Kelaâ des Sraghna, en vue de mettre en place un plan de lutte contre l’analphabétisme, en application de la loi 04.00 imposant la scolarisation entre 6 et 16 ans ;

4 – Encadrement des jeunes ayant reçu une éducation et exerçant dans l’agriculture, en vue de la création d’une coopérative de travaux agricoles et de services ruraux ;

5 – Création de la coopérative de production, de transformation et de commercialisation du figuier de barbarie ;

6 – Création d’une coopérative des éleveurs axée essentiellement sur l’élevage de chameau, de l’autruche, des ovins et des caprins ;

7 – Création la coopérative des produits artistiques manuels, des femmes des Rhamna ;

8 – Création d’une coopérative féminine pour l’élevage du poulet, du lapin, du dindon et de la pintade.

Il est à préciser que la délégation de l’ODECO à Marrakech, prêtera l’assistance nécessaire pour la réalisation de ces projets.

ATELIER N° 2 :
COUVERTURE SANITAIRE,

PROMOTION DE LA FEMME ET DE L’ENFANT

Nombre de participants : 40

Participants : Membres de l’association Anfasse, le délégué provincial du ministère de la santé à El Kelaâ des Sraghna, le délégué provincial du ministère de la santé à Tétouan, le coordonnateur de l’association des handicapés de la région Souss-Massa-Draâ, cadres des ministères de la santé et de l’artisanat, acteurs du monde associatif ( Association Annakhil, Touiza, Iklaâ, Chtoiuka Aït Baha et d’autres associations ).

1er Exposé : la Couvertaire Sanitaire dans la Région : Capacités et Contraintes

Il a été présenté par le Docteur OZOUHOU Mustapha, délégué du ministère de la santé à El Kelaâ des Sraghna.

Après avoir fait l’état des lieux, l’intervenant devait résumer les difficultés en quatre points :

· Un manque en cadres para-médicaux ;

· Un habitat éparpillé, qui rend la couverture sanitaire des plus difficiles ;

· Un problème des Intoxications alimentaires et celles dues aux insectes ;

· Un problème écologique posé par l’Oued Bouchane à Ben Guérir.

2ème  Exposé : la Couvertaire Sanitaire 

Il a été présenté par le Docteur Rachid EL BEKKALI, délégué du ministère de la santé à Tétouan.

Après avoir rappelé que la santé n’est pas la responsabilité de l’Etat seul, l’intervenant devait insister sur trois choses : 

· le fait que le problème de la santé doit être considéré dans sa globalité en raison de sa liaison étroite avec l’analphabétisme, la scolarisation et la pauvreté ;

· le fait que la solution doit être globale et doit impliquer tous les acteurs de la société : les populations, les corps élus, les associations aisni que tous les secteurs et toutes les institutions ;

· l’insuffisance de la sensibilisation et la non exploitation des infrastructures existantes.

 3ème  Exposé : la Prévention Sanitaire 

Il a été présenté par le Docteur Boutbouch, coordonnateur de l’association Souss-Massa-Draâ pour les handicapés.

L’intervenant a passé en revue les différentes formes ainsi que les moyens de la prévention sanitaire, à travers un modèle de programme d’action ayant mis en partenariat le ministère de la santé avec d’autres départements ministériels, ainsi que des ONG agissant dans le domaine de l’eau, de l’alimentation saine et des handicaps.

Les Interventions : elles ont abordé les problèmes sanitaires de la région et plus particulièrement ceux liés aux équipements, aux transports, à l’explosion démographique, aux handicaps, à l’environnement et à la sensibilisation et la vulgarisation en général.

RECOMMANDATIONS : 

1- La Formation, l’Encadrement et le Suivi

· Mise en place de programmes de sensibilisation et d’encadrement des populations sous la responsabilité de l’association Anfasse en collaboration avec les petites associations de proximité ;

· Organisation de journées de sensibilisation aux problèmes sanitaires et environnementaux, au profit des établissements scolaires ;

· Encadrement d’équipes mobiles de sensibilisation et d’encadrement ;

· Création de commissions de soutien en vue d’approcher les populations pour connaître leurs besoins afin de les impliquer dans le développement sanitaire ;

· Encadrement desdites commissions en organisant des journées d’étude à leur profit, en partenariat avec des associations nationales ;

· Organisation de campagnes de prévention alimentaire et des maladies transmissibles par les animaux.

2-  La Formation, l’Encadrement et le Suivi

· Mise en place de projets en commun entre Anfasse et les acteurs locaux ;

· Signature d’une convention de partenariat avec l’institution Souss-Massa-Draâ, pour l’échange d’expériences ;

· Mise en place de programmes communs entre Anfasse et le ministère de la santé ;

· Etude de la possibilité de mise en place d’un partenariat avec l’association marocaine pour l’aide à l’enfant et à la famille ;

· Projet d’échange d’expériences entre Anfasse et quelques acteurs du développement durable, dans la région de Tétouan :

· Réflexion à la création de partenariats avec des acteurs du secteur privé ;

· Re-dynamisation du projet de traitement des eaux usées, en collaboration avec les acteurs concernés par ce projet ;

· Implication des institutions de la recherche scientifique dans les programmes de développement de la région et, plus particulièrement dans les études des besoins et l’identification des priorités ;

· Projet d’organisation d’un atelier sur la culture partenariale et l’approche participative ;

· Création de programme d’habilitation et d’insertion des handicapés et dynamisation des infrastructures existantes telle la salle de rééducation ;

· Création d’une commission d’assistance et de soutien au niveau du service maternité de l’hôpital de Ben Guérir.

ATELIER N° 3 :
  L’EDUCATION, LA CULTURE ET LE SPORT 

Nombres de Participants : 50 personnes

1er Exposé : L’Analphabétisme dans la Région : Etat des lieux et Perspectives

qui a été présenté par Madame Zakia LEMRINI, présidente de l’association Annakhil, sur la base de l’expérience de la section de l’association à Ben Guérir.

2ème  Exposé : l’Education Informelle, présenté par monsieur Houmad BOUHASSANE, du ministère de l’éducation nationale. L’intervenant devait traiter des principes et des objectifs de cette éducation, avant d’aborder l’aspect pédagogique et l’approche de partenarial qui sous-tend l’éducation informelle.

3ème  Exposé : l’Athlétisme à Ben Guérir, présenté par Moulay Lahcen El IDRISSI, professeur encadreur des jeunes athlètes de Ben Guérir, qui a retracé l’historique et les réalisations dans le domaine de l’Athlétisme dans la région.

4ème  Exposé : L’Infrastructure Sportive et les Résultats Réalisés, à travers l’Ouverture de l’OCP sur la société civile, présenté par monsieur Mostapha CHERKAOUI, Cadre supérieur de l’OCP à Ben Guérir, qui a traité de la contribution de cet organisme au développement du sport et de l’Athlétisme en particulier, ce qui avait abouti au contrôle du championnat du Maroc par la catégorie des petits durant presque toute la décennie 1980.

5ème  Exposé : La Réalité Culturelle de la Région, présenté par monsieur Mohamed ENNAJI qui a axé son intervention sur le principe selon lequel il n’est point de développement sans mémoire. 

LES RECOMMANDATIONS : 

· Mise en place d’un partenariat tripartite entre Anfasse, les collectivités locales et le ministère de l’éducation nationale, pour la mise en place d’un programme d’action dans le domaine de l’éducation informelle ;

· Mise en place d’un partenariat similaire avec la direction de la lutte contre l’analphabétisme du ministère de l’emploi et les autres intervenants officiels dans ce domaine ;

· Dynamisation du patrimoine culturel de la région, en réhabilitant les écoles traditionnelles et en encourageant la recherche scientifique universitaire dans le domaine culturel ;

· L’implication des médias dans la promotion du patrimoine culturel de la région ;

· L’aménagement d’espaces culturels (théâtres, maisons de jeunes) 

· Vulgarisation de la culture partenariale et associative et sensibilisation des populations à l’importance de la lutte contre les facteurs d’exclusion ( la pauvreté et l’analphabétisme), en vue d’assurer à la région un développement durable ;

· L’ouverture sur toutes les ONG à rayonnement national et international, nourrissant les mêmes objectifs ;

· La nécessité de la formation dans le domaine associatif ;

· Œuvrer pour l’aménagement des infrastructures sportives, en impliquant l’OCP en tant que partenaire stratégique naturel, pour plus de réalisations notamment dans le domaine de l’Athlétisme.

La 1ère Journée de Réflexion organisée par Anfasse : 

UNE PLATE-FORME POUR ASSEOIR

LE DEVELOPPEMENT DE LA REGION DES RHAMNA

Mohamed LAABADI – 1er Vice-Président de Anfasse

Organisée le samedi 17 mars 2001 à l’initiative de l’Association Anfasse, autour du thème « Pour une Approche participative Intégrée, au service du développement de la Région des Rhamna », la première journée de réflexion à l’actif de cette jeune association a connu un succès éclatant. Le niveau fut rehaussé par l’illustre discours prononcé lors de la séance inaugurale par le Gouverneur de la province d’El Kelaâ des Sraghna, qui est venu non seulement tracer les grandes orientations pour le plan d’action de l’association, mais surtout pour traduire dans la réalité le nouveau concept de l’autorité tel que l’a développé S.M. le Roi Mohammed VI. Organisés en ateliers, divers acteurs et intervenants venus de tous les horizons, devaient débattre des problèmes qui handicapent la région et surtout des moyens pour lever les contraintes et les freins, et promouvoir un développement harmonieux et durable.  

DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE ET PROMOTION DU TRAVAIL

Le premier atelier devait amener une centaine de personnes à dégrossir le dossier du « Développement Economique et la Promotion du Travail  ». Le premier point débattu concernait la mise en exergue des forces et des faiblesses, naturelles et socio-économiques  de la région. Une attention particulière devait être accordée aux potentialités touristiques, du fait de l’existence d’un artisanat local qui peut être valorisé à moyen et court terme, mais également de la richesse archéologique pouvant asseoir à plus long terme un tourisme culturel. Certains intervenants devaient insister sur la nécessité de développer les infrastructures de base, pour désenclaver certaines zones qui se prêteraient plutôt à un tourisme rural de randonnée, mais aussi à un tourisme de chasse dans les régions riches en eau, pouvant accueillir des réserves animalières.  

Sur le plan agricole, des recommandations devaient insister sur la vulgarisation de certaines techniques agricoles adaptées à une région où l’eau est rare, ce qui nécessite un optimisation maximale des cultures aussi bien en zone bour qu’en zone irriguée. Mais ce qui devait passionner les assistants, étaient les vertus tant médicinales que nutritives, découvertes à cette plante miracle qu’est le Cactus de Barbarie. Au fait, si les feuilles grasses de la plante, utilisées en période de sécheresse comme aliment pour le bétail, ont des pouvoirs médicinaux depuis fort longtemps déclarés et récupérés depuis peu par la médecine moderne, il aura fallu du temps pour découvrir que toutes les parties du fruit peuvent être exploitées en agro-Industrie. En effet, si la partie comestible peut servir à la production de sucre, de confitures et marmelades, le reste est utilisé pour la fabrication d’aliments pour le bétail. Ceci augure d’un avenir prometteur pour une région qui s’adapte parfaitement à la culture de cette plante. D’autres projets relatifs aux semences et aux cultures fourragères, étaient recensés et devaient faire l’objet de recommandations. Au plan de l’élevage, outre l’introduction de nouvelles espèces comme l’autruche et la réintroduction du chameau et des caprins, il a été vivement recommandé d’encourager les femmes à se lancer dans l’élevage du poulet Beldi, du lapin et du dindon. Un autre volet ayant retenu l’attention des participants était celui relatif au cadre juridique pouvant permettre une intégration harmonieuse de la population, dans ses deux composantes : féminine et masculine, dans l’économie de la région. A ce propos, l’accent devait être mis sur le système coopératif et le système associatif. Ainsi, outre le recensement et la restructuration des associations et des coopératives existantes, pour lesquelles il faudrait concevoir un programme de formation, il a été recommandé d’encourager la création de nouvelles unités au profit des éleveurs, avec une mention spéciale pour les femmes qui, selon la toute petite expérience de la Fondation Banque Populaire pour le Micro-Crédit, font preuve d’une sincérité et d’une solvabilité, exemplaires. A cet effet, il a été demandé à la fondation de procéder à la conception de nouvelles formules de crédit plus appropriées à ces populations et, d’activer la mise en place d’un guichet mobile pour servir les zones les plus reculées de la région.  Sur le plan de l’industrie et des services, il a été recommandé d’encourager la création de petites entreprises spécialisées dans la maintenance et d’encourager des partenariats entre elles et les différents acteurs économiques, à l’instar de l’expérience pilote menée depuis quelques années par l’O.C.P, vis-à-vis du Club des Jeunes Promoteurs de Ben Guérir. D’une manière générale, il a été recommandé la constitution d’une commission formée des représentants des différents départements ministériels, des établissements publics et semi-publics, des chambres professionnelles, des collectivités locales, des associations, des banques et des ONG tant nationales qu’internationales, dont la première réunion doit intervenir au plus tard courant mai 2001, pour identifier les partenariats possibles entre les différents acteur économiques et, veiller à la traduction des recommandations adoptées dans le cadre de ce premier atelier en projet palpables.   

COUVERTURE SANITAIRE, PROMOTION DE LA FEMME ET DE L’ENFANT

 Le deuxième atelier était dédié au triptyque le plus délicat du développement de la région :  la Santé, l’Education et la Scolarisation. Les intervenants étaient unanimes sur l’enchevêtrement de ces trois volets de toute action sociale devant s’inscrire dans une optique de développement durable, mais aussi sur le fait qu’aucune action ne peut aboutir sans l’implication dès le départ des populations. L’optique client développée dans le marketing commercial, s’étend ainsi au domaine social. Les recommandations ont porté d’une part sur la Formation et l’Encadrement et d’autre part sur les Projets de Partenariat. 

Concernant la formation et l’encadrement, l’accent a été mis sur la nécessité de sensibilisation et d’encadrement des populations, actions pour lesquelles il faudra impliquer Anfasse en collaboration avec les associations de proximité. Pour les zones non couvertes par des structures associatives, il a été recommandé la formation de brigades volantes qui doivent opérer selon un programme préétabli. Un travail préliminaire d’étude des besoins des populations devrait permettre de mieux cibler les actions. En terme de soutien à ces actions de sensibilisation, il a été vivement recommandé d’organiser périodiquement des journées axées essentiellement sur des thèmes relatifs à la santé et à l’environnement, au profit des élèves des différents établissements éducatifs de la région. Il a été également recommandé d’organiser des campagnes de prévention des maladies alimentaires et de celles transmissibles par les animaux.

Concernant le partenariat, outre les actions de formation et les projets portant sur les échanges d’expériences entre Anfasse et les autres acteurs telle l’Association Souss-Massa-Draâ pour l’insertion des Handicapés, l’Association pour l’Aide à L’enfant et la Famille, la délégation du Ministère de la Santé et certains acteurs de la région de Tétouan et plus particulièrement le docteur Rachid EL BEKKALI dont la contribution au travail associatif reste des plus précieuses, les participants recommandent la re-dynamisation de certains projets tel celui de traitement des eaux usées qui posent un problème écologique très sérieux aux populations de la ville de Ben Guérir. L’amélioration des conditions sanitaires de la femme devait faire l’objet de deux recommandations, la première portant sur la création d’une antenne de l’Association Marocaine de Planification familiale et la deuxième relative à la création d’une commission de soutien au profit des jeunes mamans. Certains participants devaient suggérer de saisir l’opportunité de l’existence d’une salle de rééducation motrice, pour la mise en place d’un programme de rééducation et de réinsertion sociale des handicapés.  Une dernière recommandation a concerné l’implication des différentes unités de la recherche scientifique, dans les programmes de développement de la région et plus particulièrement dans l’étude des besoins et des priorités. 

EDUCATION, CULTURE ET SPORT

Le troisième atelier était le plus animé, du fait des susceptibilités significatives du degré très élevé de la prise de conscience de l’importance des trois facteurs qui en constituent  le thème, dans tout développement. Sur le plan de l’éducation, les participants étaient unanimes sur la nécessité d’un partenariat tripartite entre Anfasse, les collectivités locales et le Ministère de l’Education Nationale, en vue de la mise en place d’un programme de scolarisation dans le cadre de l’éducation informelle, surtout au profit des enfants ayant dépassé l’age de scolarisation. Un autre partenariat devrait être passé avec la direction de lutte contre l’analphabétisme du Ministère de l’Emploi et tous les autres intervenants dans ce domaine. Sur le plan culturel, une attention particulière doit être accordée à la re-dynamisation du patrimoine culturel de la région, en réhabilitant les écoles traditionnelles et en encourageant la recherche scientifique universitaire dans ce domaine, et les participants d’insister sur le rôle capital que doivent jouer les différents médias dans la vulgarisation du patrimoine culturel régional. Mais le plus important est de mettre à la disposition des forces créatrices de la région, d’espaces culturels ( Théâtres, Maisons de jeunes, …), en vue de la vulgarisation de la culture associative et partenariale privilégiant l’ouverture sur toutes les potentialités et les ONG à rayonnement local, national ou international. Sur le plan sportif, il est grand temps de doter la ville de Ben Guérir, d’infrastructures dignes d’une pépinière ayant alimenté l’athlétisme marocain en jeunes pousses recordmen et recordwomen, qui ont toute une décennie durant, accaparé le haut des podiums. A juste titre, il est évident que l’O.C.P qui a pleinement contribué à l’essor du sport dans  la région, continuera à être ce partenaire stratégique naturel prêt à accueillir les champions des Rhamna. 
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